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Aux premières lueurs du jour, sur le ponton F du port de            
Port Louis... 

- “Salut Jean-Mich’! Alors, c’est aujourd’hui le grand       
jour?” 

- “Et oui, tu sais comment c’est ...on croit qu’on sera fin           
prêt…et puis on ne l’est jamais complètement       
finalement. Et toi Yann, la pêche a été bonne?” 

- “Mouais… on a vu mieux, mais j’ai quand même pris          
deux bars et quelques morgates. C’est déjà pas mal. “ 

- “Tu auras peut-être plus de chance la prochaine fois.         
Allez, quand il faut y aller…” 

- “Bon vent ! Que la chance soit avec toi.” 
Tandis que Yann range son matériel de pêche, je         
m’approche de mon voilier. C’est la dernière fois avant         
longtemps que je marche sur la terre ferme. Au moment de           
monter à bord, je marque une pause. 
Je ressens une drôle de sensation , le trac sans doute. 
Il a beau faire jour, le soleil perce à peine au travers de la               

brume.Après avoir largué les amarres, je hisse la grand         
voile et fais cap vers l’ouest. C’est comme si mon bateau et            
moi étions des compagnons de voyage qui partent à         
l’aventure. On ne sait pas ce qui nous attend au cours de            
cette traversée des océans. 
“La mystérieuse” s’enfonce dans un brouillard de plus en         
plus épais. 



           
 
Après quelques heures de mer, je suis à la barre de mon            
bateau “la mystérieuse”. C’est un IMOCA 60 pieds, il est          
très puissant et est équipé de foils. 

Le brouillard est toujours aussi dense, à couper au couteau.          
Je ne comprends pas pourquoi il fait ce temps-là. La météo           
avait prévu du beau temps et une mer d’huile. Je          
commence à être fatigué et ressens la faim. Pour prendre          
un temps de repos, je mets le pilote automatique et jette           
des lignes à l’eau… 

Je me repose, je pense à ma femme et à mes trois enfants             
que j’ai laissés à terre. La mystérieuse s’enfonce de plus en           
plus vers le large. La nuit va bientôt tomber. Le vent souffle            



de plus en plus fort, très vite le bateau atteint 30 nœuds (60             
km/h). la mer s’agite… 

Dans la nuit, je me réveille. Je ne distingue même plus           
l’avant de mon bateau, je m’inquiète… Cette brume        
va-t-elle rester longtemps ? Je vérifie mes voiles, regarde         
mon cap … Je m’aperçois que j’ai perdu un foil. Soudain je            
heurte un OFNI (objet flottant non identifié) .  

 

 



Je lève la tête et inspecte mon bateau, mais je ne vois rien.             
Je crois avoir rêvé, mais mon bateau n’avance pas. Je          
mets ma tenue de plongée et vais vérifier sous la coque de            
mon bateau: rien! Je remonte à bord, mais soudain, le          
bateau s’envole et redescend d’un seul coup. Secoué, je         
me penche et découvre, effaré, les tentacules d’une pieuvre         
gigantesque, qui changent de couleur toutes les secondes.        
Subitement, le terrible animal jaillit hors de l’eau,        
découvrant une gueule avec des dents aiguisées comme        
celle d’un grand requin blanc et des nageoires griffues.  

Le monstre change de couleur et devient même à un          
moment transparent. Quelle est cette “chose” qui semble        
vouloir détruire et faire couler mon bateau? Et surtout         
comment se défendre face à cette horreur? A ce moment,          
je pense à mes enfants et à ma femme. Les reverrai-je un            
jour? 

 



A cet instant précis, un tourbillon énorme arrive droit sur le           
bateau. Je saute précipitamment dans l’eau, je       
m’assomme en me cognant contre la coque. 

Lorsque je me réveille, je me trouve sur une île. Très vite, je             
construis un radeau et le mets à l’eau. Malheureusement,         
mon radeau n’est pas assez solide et se brise dès la           
première vague. Je regagne la plage et me construis un          
abri de fortune pour la nuit. Le lendemain, je fabrique un           
nouveau radeau, celui-là semble être plus solide, mais au         
bout de quelques minutes, quelque chose le bouscule et le          
radeau se brise. Je mets la tête sous l’eau et aperçois une            
tortue...rouge! Oui, je ne rêve pas, la tortue est bien rouge!           
Je regagne le rivage avec le reste du radeau et me dis que             
je finirai mes jours sur cette île déserte. 
Soudain, quelque chose me frappe à la tête et je          
m’évanouis. 
Quelques heures plus tard, je me réveille sur la plage… de           
Port-Louis! 
Stupéfait, je me lève et marche, marche lorsque j’aperçois         
au loin une silhouette. Mais oui, je ne rêve pas, c’est bien            
ma fille qui est au loin! Je me précipite vers elle et m’arrête             
net: c’est elle, mais elle a 20 ans de plus! 
Ma fille réalise que c’est moi qui suis en face d’elle, elle se             
précipite vers moi en criant : 



-Papa!Papa! C’est bien toi? 
-Oui, réussis-je à articuler  
- Mais, papa ça fait 20 ans que tu es parti! 
- Et ta mère, où est-elle? 
- Elle est morte de chagrin… 
- Mais, que s’est-il passé??? 

 
- Des scientifiques t’ont trouvé évanoui sur ton bateau à         

la dérive vers le triangle des Bermudes. 
Ils t’ont alors utilisé comme cobaye pour leur machine à          
voyager dans le temps. 
Malheureusement, les ondes magnétiques du triangle des       
Bermudes ont déréglé la machine. 



Les scientifiques, paniqués, t’ont alors ramené à Port-Louis        
et t’ont laissé sur la plage. 
Le temps s’était avancé de 20 ans! 

- Et la pieuvre? Et la tortue rouge? 
- Ca, ça reste un mystère... 

 

 
 


